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REVUE MILITAIRE
SUISSE

dirigee par F. Lecomte, capitaine d'etat-major federal.

K° 7 Lausanne, 1er Avril 1859 IV9 Annee

SOMMAIRE. — Canons rayes. — Bibliographie. (Fortifications Noizet,
Brochures.) — Sur les attelages d'artillerie. — Les armees eoloniales de la
Hollande. — Nouvelles et chronique. (Corresp. de Geneve sur la zöne neutra-
lisee de Savoie.)

CANONS RAYES

Les Anglais ont aussi leur canon raye, et, apres l'avoir d'abord entoure d'un

profond mystere, aujourd'hui ils en fönt grand bruit dans la presse et dans le

Parlement.

Un Journal industriel, le Mechanic's Magazine, vient de nous dire en quoi
consiste cette invention, si invention il y a, et bien qu'on reconnaisse dans la

description qu'il en a donnee qu'elle n'a pas ete faite par un homme du metier, eile

en dit cependant assez pour que ce fameux secret soit desormais evente. Voici ce

qu'on lit dans cette feuille :

« Le gouvernement deploie un zele parfaitement inutile pour faire un secret du

canon de M. Armstrong. Le gouvernement a supprime la demande reguliere que
M. Armstrong avait faite pour prendre un brevet d'invention, et s'est mis dans la

necessite de demander de cet acte un bill d'indemnite au Parlement, la loi de

1852 refusant un si grand pouvoir. Si nous imaginions qu'il füt possible au gouvernement

d'empecher les puissances etrangeres de rien savoir de ce canon, nous nous

garderions bien de dire ce que nous en savons nous-memes. Mais ce n'est qu'un
vain reve. L'argent russe ou francais abonde toujours dans ce pays pour penetrer
des secrets bien plus importants que celui—lä, et d'ailleurs nous savons trop bien

qu'ä döfaut d'argent, le gouvernement qui s'ingenie si souvent ä cacher les choses

au public anglais est lui-meme le tout premier ä les reveler aux etrangers pour peu

qu'ils montrent le desir de les connaitre. Parfaitement eclaires par l'experience,

nous ne pouvons regarder toutes les manceuvres offizielles pour mettre la lumiere

sous le boisseau que comme un defi jete ä la presse, et nous ressentons cette fois

comme en beaucoup d'autres quelque variite ä montrer que la presse anglaise peut

faire autant pour renseigner son pays que l'argent pour informer l'etranger. II a

ete affirme la semaine derniere par un Journal que le mystere de ce fameux canon

est devenu le secret de la comedie, et cela depuis longtemps, mais cependant nous

n'avons encore vu publier nulle part aucune description de cette arme, et s'il en
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